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REUNIONS 
PUBLIQUES 

A la . Bourse du Travail , . del 
nomhre .ux membres ùes comités 
de paira.inage :se sont retrouvé s 
av ant l 'ultime effort des derniers . 

' . 
jours de ln campagne électorale. 
. L'enthousiasme .qui a régné a,11 

cours .de cet~ ,assemblée laisse 
présager l'éc]'asa11t.e victoire qµe 

va relllporter la liste d'Ù,ni,on Ré­
publicam~ conduite par T. l\lerle. 

L. Puccini • remercia et félicita 
tous ceux qui ont donné leur ad· 

t 

DEMAIN ~1ER-CREDI A 13 H 
AUXF.C ,M. 

T. MERLE 
s'a dr esse ra aux mens uel s 

devant la Port e de la. Rotonde 

xxx 

J. PASSAGLIA 
s'adressera aux travailleurs 

de s Mouiss èqu es et des 
Turbin es 

X X 1 

A LA PROVENÇALE 
M,PAUL 

s'adressera aux tr availleur s 
de la. Provençale 

XXX 

A 14 HEURES 30 

A 'L'HOTEL fDE VILLE 

T- MERLE, 
assisté des candidates d'UR 
(J. Vincent, Y. Dupoye t , M, . 

Gaujac, A. IPaganelll, , M. Sa-
1 Ion) 
'1 S'ADRESSERA AUX 
1 

SEYNOISES 
XXX 

A 18 HEURES 

· .OE BERTHE A BRéGAlltON 
• hésion aux comités . de paralnage 

et T. Merle développa quelques 
i.dées essentielles qui animent cet­
te campagne électorale. 

~lontrant que l'A.N.R.A.S. est , 
bien parrainé par de Gaulle com­
me l'a ,·oue le journal impiimé à 
Pa1·ls que va: faire distribuer Scir­
glia, . il dira : « Dimanche, il faut 
ècraser le gaullisme, il faut que 
les conseils municipaux , restent 
•un fovei: de démocratie sen·ant 

1 de base, pour instaurer en Ftan-

au Bar F iorito, Mar-Vivo 
T,i\1ERLE 

parlera aux habit ants de 
Mar-Vivo et quartiers 

limitrophes EN PASSANT PAR LA RUE lRANCHIPA.NI 
_ X X X 

Samedi, belle réunion publique 
à Berthe . Une salle comble, atten­
tive. Une approbation sans réser ­
ves à la Liste d'Union Démocrati­
que : des vteu.x et des jeu nes, 
des l1ommes et des femmes, des 
travailleurs rapatriés et un n ou­
veau comité de soutien 'll.Ussi 1fom-· 
bren:: , a uss i puissant que les pré­
cédents : 

M . Aimé, M. et Mme Borello , 
M. et Mme Sintes , MM. Luccioni, 
Leiziore , Vaselli, Vinviguerra, 
Gardanne , Cassino, Félé, Cossen­
za, Matte! , Boggero . Matte! J., 
P ès A., P ès , Santa -na J .. Santana 
G. , Esrada M ., Nunez P. , i?ansi, 
Pansi S., Meri:adal, Mercadal, 
Manin. Mantin, Morand M., Mo-. 
rand J. , Sanche z R., Sanchez J., 
Cananate, Saez L., Sae z C., Scan­
napieco D., Breithaupt R., Brei­
thaupt Y., De Haro J ., De Haro , 
Martin M., Martin H., Gadea F. , 
Gadea '111., Rui z, Manza, Cé sa.rd, 
Isnard Saez, Odiardo H ., Martina, 
Ruffato, Boni , Gazzano, Gilloux, 
Munini, ·Munino. Roux , Roux, 
Couillault , Couillault, Meschku­
tat, Meschkutat L., Brault C., 
Brault D., Sambarino G., Samta­
rino, M. et Mme Nappi , M. et 
Mme Fernande z. M. et Mme Bo­
nacor si, M. et Mme Hu ver, M. et 
Mme Be.rnardi, M. et Mme Girau­
do J., M. et Mme Toupenet G., 
M. et Mme Foray. 

Même chose. vendredi soir, à 
Brégaillon. Une belle réunion, ilne 
belle salle, un auditoire attentif 
qui approuva chaleureusement la 
liste et lè programme de la Liste 
d'Union Républicaine condu ite 
par Tou ssa int Merle. Et. là enco­
re, un nouveau comité de soutien 
avec M. et Mme Lapierre. l\llt'VI. 
Traver sa., Miniconi Albert, Mme 
Miniconi J., Mme Batestini, Mme 
:E>e Lahera , M. De Lahera, Mme 
Thirard F .. Mme Guise ppi, MM. 
Guiseppi, Beur. Fulconis , Monto­
lln. Blanc , Honorat , Tholoin , Gi­
noud. Mme Ginoud, l\•I. et Mme 
Gib elin , Mme Baroux, M. et Mme 
Tonini , M. et Mme Aubin, l\11. Di­
guié, MM. Romero, Carruso , S a­
mou , Caprl.glla, Lapez. Marcou E., 
Marcou A.. Baroni, Ravasco. 

Entre ces deux quarti ers sub­
urbain s, voil à la rue Franchipani 
qui, à son tour, rejoint les rues èu 
centre-ville déjà citées avec M. et 
Mme Va.Ilet, Vallet , Mlle Andréi­
ni, Mme Vve Andreini, M. et Mme 
Camperat, Mme et M. Papaz ian, 
Mme et M. Conore. Mme et M . 
Eiffr en , Mme Martin, Mme Bon­
n efoy, Mme et M. Cohen , M. Co­
hen. Mme Philipp! A., Mme 'Roat­
ta., Mme Aristo, Mme et M. Ruiz, 

M. Rouvière, Mme et M. Ca ssola.­
l'i, M. Saran, Mme et M.' Matteu­
c.i, Mme · et M. Fa.nucci , M,me et 
M. Grosso, Mme et M. Rolland , 
Mme Marcellin. · . · · · 

-A.vez-vous camp~. :\1essie urs de 
!'U.N.R. - A.N.R~-\.S. ? Voijà, au• 
jOlll'd'h ui, nos 59, 60 et 6les comL 
tès de sout ien ! Tous les.. recor ds 
sont bat tus ! Quelle \:elle préfa­
ce,, à la Victoire de dimanche ! 

c~ nne \;é, i1;able. d émo crat ie ». 

~OTR~ . CLICHE : . Une ,•ue de 

l'asse mb lée des comités do parrai· 
na ge. 

(Photo F. Chabert). 

JEUDI A 13 H. AUX FCM 
devant la Porte Principale 

J. GRIMAUD 
assisté des candidats 

travaillant a1Lx F.c.1r. 
s'adressera à. ses anciens 

camarades de travail 
◄ 

1947-1965: 18 'ANS · DE GESTION MUNICIPALE : 

L'o:ffic .e niunicipal d' H. L. M. 

Comme le Centre médico-social. 
c'est l'ennemi 11, l de la liste U.N. 
R. - A.N .R.A.S. ! 

Oui, c'est la municipalité qui l'a 
créé en 1948 1 

Oui. c'est la municipalité qui l'a 
aidé à vivre, à grandir, à se dé• · 
velopper ! 

Oui, sous la présidence efficace 
de Tou ssa int Merle. l'Office mu­
nicipal d'H. L. M. de La Seyne a 
accompli un effor t considérable. 

On comprend que certain candi- · 
dat de la liste U.N.R. - A.N.R_-o\.S. 
n'aime pas l'Office municipal d 'H. 
L. M. ! Il s auraient préféré, pour 

leur s activités que les 540 . loge­
nients de Berthe - ou les 556 loge­
ments de La Chaulanne soient 
construits, vendus ou loués par 
eux ! Ce seraient ainsi 1.100 fa­
milles qui auraient payé un cau­
tionnement, des charges et un , 
loyer de 35.000 ou 40.000 AF par 
mois ! Lise z attentivement la li s­
te U.N.R. - A.N .R.A.S. et vous 
comprendrez pourquoi certains de 
ses candidats ne veu lent plus d'H. 
L. M. à' La Seyne ! Il s préfèrent 
la « con st ruct ion priv ée ». 'dn les 
comprend ! ·Mais ce n'e st pas la 
même chose pour les t ravailleurs 
qui répondron t dimanche 14 mars. 

AVEC SON JOURNAL GAULLISTE, L' A.N.R.A.S .. AVOUE : 
NOUS SOMMES. U.N.R. ! . 

L'U.N.R. • A,N.R.A.S. itntlbLle ,un 
Journ al ( &I' l'on ,>eut <lire) d,ntl tu­
lé le « Renouveau Seynols ». 

Regard ez-le, faites le volr e.u 
tour de VOl.lS. 

Ce Journal a. ét~ dm.p1ime à Pa- • 
11'1s : il 1'llllll>1'lme:r,le offJ.cielle de 
l 'U.N.R. : premler a;veu. 

Sou s l·e tl t>re ? une etotn:tlon d•u 
g.énw-a.1 de Cnl•ulle : « Nous avons 
cholsl 'lie. 1'11berté et la '<lémocr.a­
tle » tu parles ! Deuxième nyeu. 

N·ous a.vops don c •bien J'a.1son : 
le. liste U,N.R. - A.N.R.A.S. a'Vec 
aes -candidats R.P.F'. <le 1947, avec 
ses candidats U.N.R. de 19·59, av ec 
son Journal if&U!Mste c'e st enco­
re !'U.N.R. en 1965. 

Nous e.vons apprts la colère• et 
l' dndtgna blon de 4 C6llldi1:lats 
tro mpés aux qu el6 M. Scaglia twait 
cLLt « Nous ne sommes J)il$ U .N. 
R. ! » Tant 1>ls pou,r e<U.X ! 

Vous e.vez belle mine, M. ,.s,po­
zlo, qui répëtatt aux ~atrlé6 
l'A,N.R,A.S. œ n'est pas n.J.N.R ! 
Regardez bién « votre » Journtil 
fl.'vec son un:prtmeorue gaulU.ste, 
,1wec sa. citation de 1iaulle en exer­
gue ! 

Nous a,vons fr-8!ll!Pé ju ste ! nO'U8 , 
eJlons conti nuer è. fraw er pJIUS 
tort ! l'A.N.R.A.S. a.u service ex· 
C'luslt de Poon'l)ld<7U - F.téY - de 
Gauue, l'A.N.R,A.S . ciu1 e.voue, en. 

fin et par force, sa pol1tlque se­
ra 'balayée, ·écrasée d.imamilie l.4 
lllRT S . 

s1x .. FOURS 
REMERCIEMENT.$ 

Mme Vvo Pignatel, uarents et 
alliés adrossont leurs sincères ro• 
merciements pour toutes les mar• 
ques de SYJ111>athio c,ui leur ont 
été témoignées lors du décès .do 

Mme Vve Paulin e DECHAUX 

·~ l!l ~ 

ru: .. s.F, 
Tou ~ les Joueurs , dll1lgea.nts, 

me111Jbres du bu.reau, eont pri~ 
d 'être 1>~ents -ce maTdl 9 ma.1'6 
a.u sléie , Réun ion très Importan­
te. Présence !.M1$l1ensa-ble de 
tous. (Déolslone à. pren~ 'l)O'Ul' 
le match de -cb,amp,Jonnst de 
France con tre Elme). 

REUNION PUBLIQUE 
Ha,biotQn.t.s des Lônes, venez 

nombreux à la ireuruon publique 
qui aura. lieu mercredi 10 m6.l'S :\ 
18 heures, préau de a'école des 
L&nes. 

OR<ATEURS : Robert Alessi, t.ête 
<ie liste et Louis Puocinl. secréba1-
ce de se11tiou. 

NOTRE CLIÇ~ : La cité Gai­
Versant en bord.ure . de l'avenue 

à'Estienne-à'Orvès; 
' • 

.;_NOTRE PROGRAMME­

IX. - LE TOURISME 
A en croire l'U .N .R.-A.N .R.A.S., 

la munic( oalité empêche La Se y­
ne d' être sur la. Côte d'Azur : la 
municipalité empêche le soleil de 
briller au mois d'aoüt ; la muni­
cipalité empêche la mer d'être 
bleue et d'être chaude ! · 

Alors que , vous le constatez, 
cha que année, par milliers, lès 
touristes sont à. La Seyne ; par 
dizaines de milliers les baignelll'S 
sont à. Fabré gas, aux Sablettes, à. 
La Verne ! 

Pass ons donc sur ces ahuris­
santes affirmations de i'U.N.R.• 
A.N.R.A.S. ! 

Notre programme n'a pas pour 
but, en conséquence, de modifier 
la position géographi que privilé­
giée et le climat favo rable ·de La 
Seyne ! 

l) Nous entendons tenter un es• 
sai en 1965 de. gestion directe par 
la ville, en accord a.;ec les pie,. 
gistes, d'une partie des lots de .la 
plage des Sablettes Q.tù ,répétons. 
Je, n'appartient pas à la ville . Si 
l'expérience e..c:t concluante, elle 
sera pours uivie année @r.ès année 
jusqu'à. sa prise en charge par la 
ville de la totalité des plages sey. 
noises en '()ue d'un aménagement 
collectif. 

2) Nous entendons réaliser le 
parking sur la partie de l'istllme 
face à la plage et dont le projet a 
été approuvé par le préfet. 

3) Nous continuerons notre lut.. 
te pour obtenir le classement en 
station. 

Demain. nous publierons le lOe 
et dernier point de notre lll'O­
gramme et ensuite, nous en tire, 
rons les conclus.tons.. 




